THEME JOURNALISTIQUE :

Les ondes du wi-fi et des portables ne sont pas cancérigènes, c’est officiel

« Cancérogène possible. » Voilà comment l'Agence internationale contre le cancer (Iarc) et l'OMS classaient depuis plus de dix ans les ondes des téléphones portables, des antennes-relais et du wi-fi, entretenant une psychose latente. […]

Dans le cas du téléphone portable, l'Iarc et l'OMS avaient choisi la prudence. En fonction de leur fréquence, de leur intensité et de la durée d'exposition, les ondes électromagnétiques peuvent indubitablement endommager nos cellules, qu'il s'agisse des rayons X utilisés en médecine ou de coups de soleil répétés.

La prudence, hélas, a eu des conséquences imprévues. Elles étaient burlesques, au mieux, comme l'interdiction du wi-fi dans les crèches en France en 2015, mais elles ont parfois aussi été délétères. Attentat contre des antennes 5G, angoisses générées par le compteur Linky, fausse épidémie d'électro-hypersensibilité, arnaques en série sur de pseudo-dispositifs de protection contre les dangers des ondes… […]

On peut dire aujourd'hui que les craintes étaient totalement infondées. Coordonnée par le chercheur australien Ken Karipidis, une équipe de spécialistes a passé en revue plus de 5 000 publications, diffusées entre 1994 et 2022, en se concentrant sur une soixantaine d'études particulièrement significatives, en raison de leur durée et du nombre de personnes suivies.

Conclusion : il n'y a rien. Aucune augmentation de quelque tumeur que ce soit, même chez les sujets qui ont vécu vissés à leur portable depuis une décennie. […]

Les ondes de la téléphonie pourraient ainsi intégrer la catégorie 4 de l'OMS, « probablement non cancérogène ». À l'heure actuelle, elle est vide ! En effet, il est extrêmement difficile de prouver qu'un produit ou une technologie est sans danger. […]

La phobie des ondes restera comme un cas d'école d'effet nocebo collectif, démenti par les comportements individuels (comme en témoignent les ventes de portable), entretenu comme une petite musique anxiogène par les médias. 

Erwan Seznec, Le Point,  09/09/2024 (adapté)



THEME LITTERAIRE :

Ma mère a allumé la première cigarette de la journée, sa préférée, celle qui brûle les poumons au réveil. Puis elle est sortie de chez elle, pour admirer la blancheur qui recouvrait tout le quartier. Il était tombé dans la nuit au moins dix centimètres de neige. […]
Soudain, elle a entendu un bruit étouffé par la neige. Le facteur venait de faire tomber le courrier par terre, au pied de la boîte aux lettres. Ma mère est allée le ramasser, en faisant bien attention de regarder où elle posait ses chaussons pour ne pas glisser.
Toujours sa clope au bec, dont la fumée se décuplait dans l’air glacé, elle s’est dépêchée de rentrer dans la maison, réchauffer ses doigts engourdis par le froid.
Elle a jeté un coup d’œil rapide aux différentes enveloppes. Il y avait les traditionnelles cartes de vœux, la plupart de ses étudiants de la fac, une facture de gaz, quelques publicités. Il y avait aussi des lettres pour mon père – les collègues du CNRS et ses thésards lui souhaitaient tous la bonne année.
Parmi le courrier, très ordinaire en ce début de mois de janvier, elle était là. La carte postale. Glissée entre les enveloppes, l’air de rien, comme si elle s’était cachée pour passer inaperçue.

				Anne Berest, La carte postale (Martine Saada), Grasset, 2021

